
L.

heure» Ju mutu., i,.»,,. A un- heure «le r..,,r,. n,i,l. D«utr« * union, ,,„riicul.ere; .ùmnt '^u
' *

Un
"
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''^""'-""'- ''""«"> •' entr.ux ont pl„. m>uh 1. far.le.u et ,o„t lou.l^, m'iX ' yTnVîVon m ,

Teilhir.!., le. mhrine., <le. humm»-, ,1.,,» I.ri»-. par le. (..ligues Up, mi»...on«. ,-tr«i,K,.r8 uu , lui ,1 uux olnle r« mva
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no\";i\Tro!l!^i;t,„li:i7uViti.«n"''*™'
'"'^'"™"' '• ""«"•" J-oirprocu,..lK«lue Ual.oli,,„e une «loir,

r.in îr^^iX" ill^r';^;"':'^.^:^?::^''
P'\!^<«^;);'."?'v»il.le» IV..» au . V,n,.ile. Elle, ,vpon,lent lune et l'„ut.eH

n...A «..,. I, .ii.„„,.„. I 'i- .' .
" ~' ^ <iii> «"Utumt lu liiinille est niJouswe, lo ilroit

1« mèiln'i.^ f
'l^'"'"'"t«^t«''n'e»t.-e, le re-peet ,1e la p,..ern,t.. ne.t plu» ...oré, 1 inilueme »i .loi cela me.en est plus une vntu. (),. quand les Ic.n.lementa île la «oc.élH et ceux de la luuille «ont iin»i ('braid. » nipeuum im ,luo de 1 un et d. 1 autre ™ ,,ui a .te dit d'un temple autrefois «.lebié ,y» ,V
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'^''"" '* ''*^'°''' ''"" .''"*" ''" '"'""''• ''"'" '• «"""'e "'«"ion était de Hétrir l'erreur, et de ninoeler

f.nf r„n,'',"'"'l''*r''"','""r"'',""'"''
"'"' ''" <'P°"'«*>- ''• '""We mal'.' lia l'ont fait d-n» le. deux Co,,.t tuu*mï

mùrdu ïwifruZ'in'''
1'""',' '" " "»'"':" ^""^ '' «^^*''""'". '« •••»' " '" li^'i»». l.'ut.'e llnstitulion'l 'la Pr"

™".'*.''V°"'.''^°
*'""''''" li""». 1" pe. sonne du Bienhpuieux Pic-rro, la perpC-tuif de la Primauté de i'i

et retlunn-nt notre resiiect et notie soumission. U pr, miéie a été publiée la 24 Avril, l'autn^ le
"

n,.ll 'mi'„Vi'„'"''*
'*""""''«•,,',' «" ,""t''' "ne •'""•« t""ln"u»Vi1m{i^mnieV»rcomi^iV/c'ét".'it'^^^^^

nellement la pu»«.nce et 1 eten.lue de l'autorité du ,S,uverain l'ontife. Dan» le œurs de, ti-oi» derniers "!édê° des

une terminée, il en re-tiit une
i puissance et l'étendiio de l'an

att:,,,uesnomFMeuses ont été faite» pour l'arta Wir et la'mimTr mrTennemi du salut .s.,vait qu'en la (létrui;ant'7i»apa,t le prinnpe de toute autoi ne et répandait partout le de.o,<lre et la divUion. J.e dev, ir "e^Ev Mue» md ontpour missiOn de ..auveg.rder la paix <les l'amiUes et l'ordre d .n, la société. 1. ur imposa 1^ devoir de ta kéè. de

nrn';r'vT/["-^''*'°""''''''"T
""=""" " vénémUe, sur les-jnellea elle r,p,T lU Ln.Zienteaob toiles

L'Zr»nrn.
„,''''"'' •*?"«"»« "-solution, mais loin d'être ébranles, ils ,. «,nt mis A l'oniirre avec ùrcour,™ nouveau

"A". ''5_Pr_'"":"°"""' •». '^'''^"'':. " '" «">'J«"r des diffioulté.. lu ont consulté, étudié et surtout prié IWan" tro";
fouiller les archives plus anciennes

I prt-oooupiit toutes ces ànies
I sont réunis pour donner des ini»
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1 ne peuvent pas se ilissimuler

fexigent : nid-'ifi's ,;,v,v,i.';:':.',:;';.,;:'° ..'::v';:".^"i.''''
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I.esnréoecui)dinn.,V,ir„„r.r^V,.'"".";,'""r'"''"''','
'" ^*'''l"''"''">''I'"™ent et s'acheminaient vers leur» diocé»es8 respectifs.

aK\ëm l'J, iSs.
«">'« "'n'io p,r rapport au' Concile se dissipaient devant les bruits de «ue'rre <,ui

ITglué'"" mtl*œî;?nTe'des'ol?iHS"'''.'
^

""' """^»^""». '^""Pli notre devoir en vous faisant connaître les décisions d.r Kll^e
,
mais conmie de» ol,|eetion> fausses, ou du moins pxaggerees ont et.:, élevées contrede les nippeler dan. l'iiifiét ,1e votre instruction, pour en <l,^nontr« râ'fulilitir' Le' ^l

„„,'.r".. .f!'.'?:!!V-".'.':"l'!î;.''''',
''".™>«'' "«"'«'ng':!-, ' et calomnieuses dont les. feuilles publi.,ues s'éu.ient pîil

elles, nous cr,iyons uiilo
me est fait maintenant autour

Kx minez le. donc ; mais d'une manière rapide.

du Concile

à les rtvélir, vous en apprécierez mieux la juste valeur.
lo. On a dit ,|ue l'orgueil et l'amhiti,)!! aval

delinition lie son inl', "" '

l'ontife lui même i|U

" ei diX'liuit ani; j'i

" actions.'

peut^Ji:^:' t:^t^":tir::^i !;^±i!!''::i;!i;^:"- 'l?-^;" - "o^^e «» pouvoir «.«olu ,.t »an» limites dont il

.^ l?bfe a torùé 1, !;r"'""v';;'r
"'"'"'""'lui avaient ,K>rte le .Souvei-a: ,.I>ôntife à presser U

ih,ane," I, .„
"''"'*'"'"'•' >« <' Ki^re», avec respect une parole de notre .Saint et venê„.

u un pi,ul ,laiis la t,.nil.e. et j ai plus be.si.in de me pivp uei à lemlre à llieu compte de toutes s

'rJîdiso Romaine noss.(hf la nl'li'nTi"''
"\<!« ,'"'"«'' '.<•'' ^'g';'™ "» mère et la m.itresse." Avec le C6ncil6 de 'Lyon -.

,.'f'.8"'°."?'?*",'.lP°!"""l« ¥ Ple'ne.Pi 'niante, toprincii.at do toute l'Eglise Catholique. Le Pontife Hi^main a hérité do

un pouvoir wuvenun; mais a-til voulu lu. donner en même temps ce pouvoir absolu et
SI l.eu raisonnable T " Non no, très cher» fn'.re8," a dit un grand Pontife, " le Pape dcemmc. r.ousle, ;-"•="'"'--»""

1 li'im«,ii-:-.'' Civique jour, en moiiUut.i lAulel il dit,; -'Je

et arbitraire qui cause uu etlroi

dans sa personne privée sent
conicsse que je .suis un pauvre


